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Chavouot (2)

L’importance de l’étude de la Torah 
En cette veille de Chavouot, la fête du don de la 
Thora, il convient de s’intéresser à cette Mitsva 
tant particulière qu’est l’étude de la Thora, 
considérée comme supérieure à toutes les autres 
mitsvot réunies. Les Sages nous enseignent que 
Hashem, la Thora et les Bné Israël ne font qu’un. 
En effet, puisque la Thora est entièrement 
composée de noms Divins, et nous avons en nous 
une âme qui est ‘une part d’Hakadoch Baroukh 
Hou, les Bné Israël jouent donc leurs rôles 
uniquement lorsqu’ils étudient la Thora. C’est 
ainsi que la Thora contient 600.000 lettres, qui 
correspondent aux 600.000 Néchamot (âmes) du 
Am Israël. Certains argumentent  que l’étude n’est 
pas faite pour eux, que c’est compliqué, qu’ils 
n’ont pas le niveau, que ça ne les attire pas. Mais 
outre le fait que chaque juif soit assujetti à cette 
Mitsva, il est absurde de penser que l’étude ne 
serait réservée qu’à quelques élites !En effet, 
chaque lettre correspondant à un juif, et 
puisqu’une seule lettre manquante dans la Thora le 
rendrait impropre (passoul), un juif qui n’étudie 
pas empêche le Am Israël d’atteindre sa plénitude. 
Également, nous n’avons jamais entendu qu’une 
lettre était plus importante qu’une autre : le Tsadik 
n’est pas mieux que le youd etc … Ainsi, nous ne 
pouvons pas dire que notre étude n’a pas 
d’importance car elle n’arrive pas au niveau des 
Guédolim et grands Raché Yéchivot, mais chacun 
doit jouer son propre rôle pour arriver à une 
intégrité de l’étude dans le peuple. 
 
La Torah d’Hachem 
 Le Hidouché haRim fait remarquer que les juifs se 
réfèrent à l’expérience au mont Sinaï comme du 
don de la Torah, en se concentrant sur le fait que la 
Torah a été donnée, et pas seulement sur le fait 
qu'elle a été reçue. Il explique que ceci est parce 
que si nous nous souvenons qu’elle nous a été 
donnée, alors nous nous souviendrons également 
de Celui qui l’a donnée, et c’est une partie 
intrinsèque de l’étude de la Torah: le privilège 
d’être connecté à Celui qui donne constamment la 
Torah.  
 
Le Hidouché haRim explique que c’est ce que 
signifie le verset : « Torati al Taazovou » ‘Ma 
Torah, ne l’abandonne pas’ (Michlé 4,2), lorsque 
vous étudiez la Torah, n’oubliez pas qu’il s’agit de 
‘Ma’ Torah, le Donneur se partageant dans chaque 
mot. 

Par quels noms la Torah appelle-t-elle le mont 
Sinaï? 
 

1) Midbar kadech : car les juifs s’y sont 
sanctifiés. 

2)  Midbar kédmot :car ce qui est primordial: 
la Torah y a été donnée. 

3)  Midbar Paran : car les juifs s’y sont 
fructifiés et multipliés. En effet, Rachi 
(Guémara Chabbat 89b) explique qu’après 
le don de la Torah, chaque femme mariée 
est tombée enceinte d'un garçon. 

4) Midbar Sinaï ,car le don de la Torah a créé 
de la haine chez les idolâtres envers les 
juifs. 

5)  Har horev : parce que la ruine , destruction  
est venue sur les idolâtres pour avoir 
rejetés l’opportunité qui leur avait été faite 
d’accepter eux-mêmes la Torah. ‘Guémara 
Chabbat 89a-b; Otzer haMidrachim 
'Houkat’ (20,1) 

 
La fête de Chavouot 
Pourquoi la Torah n'écrit-elle pas le jour du mois 
duquel la fête de Chavouot a lieu, comme elle le 
fait pour les autres fêtes? 
 

1) Chavouot n’est pas limitée à une date 
précise car elle commémore le don de la 
Torah, qui est au-delà de la réalité du temps. 

2) A la différence de Pessah et de Souccot, qui     
commémorent un événement qui s'est passé 
à un moment bien précis, la Torah ne 
mentionne pas la date du don de la Torah, 
puisque le don de la Torah se renouvelle 
éternellement au quotidien. 
La fête de Chavouot s’est finalement 
embourbée dans de la tragédie. Peu après 
avoir reçu la Torah sur le mont Sinaï, les 
juifs ont transgressé la Torah en idolâtrant 
le Veau d’or, et en conséquence Moché a 
détruit les Louhot. Bien que la fête de 
Chavouot n’a pas été annulée en se basant 
sur le principe : ‘Dans la sainteté on 
augmente uniquement, et nous ne 
diminuons pas’, néanmoins la Torah a 
annulé la date du don de la Torah. Sa 
mention n’est pas  explicite contrairement 
aux autres fêtes]  
‘Mochav Zékénim mi Baalé haTossafot ‘ 
(Pinhas 29,2) 
 



La lecture des dix Commandements : 
Prendre conscience de l’importance de toute 
lecture de la Torah : Le Chévet Moussar, décrit ce 
à quoi nous devons penser lorsque nous entendons 
une lecture de la Torah :Imagine que la bima est le 
mont Sinaï et que tu reçois la Torah du mont Sinaï. 
Pense que Hachem et Ses anges sont présents, 
comme cela l’a été au don de la Torah. Visualise 
que c’est Moché Rabbénou qui lit la Torah et que 
toute la nation [juive] se tient autour du mont Sinaï 
pour écouter la Torah de sa bouche. 
 
Le Michna Broura écrit: Selon la halakha, il est 
permis de s’asseoir lorsque l’on écoute la lecture 
de la Torah, mais le Maharam de Rothenbourg dit 
qu’il est bien d’être debout. La raison est que 
lorsque nous écoutons la lecture du Séfer Torah, 
on doit s’imaginer comme si l’on écoutait la 
lecture de la Torah au mont Sinaï, et au mont Sinaï 
tous les juifs étaient debout. Il en découle de cela 
qu’à chaque fois que la Torah est lue, c’est 
réellement et concrètement un petit don de la 
Torah. 
 
Miracles lors du don de la Torah 

1) Le jour où la Torah fut donnée, les juifs 
perçurent les voix des anges exprimant leur 
louange quotidienne à Hachem. 

2) Hachem accomplit des miracles faisant 
intervenir les quatre éléments. L’air 
produisit le tonnerre et les éclairs, l’eau 
produisit la pluie, la terre produisit les 
tremblements de terre. Le feu était 
également présent de façon miraculeuse. 
Par le mérite de la Torah, Hachem fit des 
miracles mettant en jeu les quatre éléments. 
Ceci nous enseigne que lorsqu’un homme 
se consacre à la Torah, il n’est plus soumis 
aux éléments naturels. Hachem accomplit 
pour lui des miracles chaque fois qu'il en a 
besoin. 

3) Lors du don de la Torah, la pluie tombait 
sans éteindre le feu [que Hachem avait mis 
sur la montagne], et sans que ce dernier ne 
la fasse s’évaporer. 

4) « Le son du Chofar était très puissant » 
(Yitro 19,16) . Le Chofar était fait de la 
corne du bélier sacrifié à la place d’Itshak  
le son devenait de plus en plus fort, signe 
manifeste d'un phénomène surnaturel. Le 
peuple entendait simultanément le son du 
Shofar et la voix de Moché s'entretenant 
avec Hachem. Si Moché avait soufflé dans 
la corne, aurait-il pu parler au même 
moment avec Hachem? Ceci indique 
clairement que le Shofar se faisait entendre 
sans nulle intervention humaine. 
 

Chavouot : La Méguilat Ruth  
Le Midrach (Yalkout Chimoni - Ruth 596) dit que 
la raison pour laquelle nous lisons la Méguilat 
Ruth à Chavouot est afin de nous expliquer que la 
Torah ne peut s’acquérir que par les souffrances et 
la pauvreté (puisque c’est ainsi que Ruth a rejoint 
le peuple juif). 
Quelle est la signification du nom Ruth? C’est 
parce qu'elle a mérité que [le roi] David descende 
d’elle, lui qui va ‘rassasier’ Hachem par des chants 
et des louanges. le nom Ruth (רות) est lié à "ravé" 
  rassasier.                        Guémara Bérahot  (7b) : (רוה)
 
Il est d’usage de placer des arbres non fruitiers à la 
synagogue lors de la fête de Chavouot, célébrant le 
don de la Torah. Une raison à cela est que même 
un juif qui est tel un arbre non fruitier (sans Torah 
et Mitsvot), même lui a une part dans la Torah, car 
aucun Juif n’est exclu. Ainsi, chacun, même le plus 
éloigné, doit tenir à sa part et tout faire pour la 
réaliser.                                                       Hatam Sofer 
 
Halakha : Voyager avant d’avoir prié 
Il est interdit de voyager avant d’avoir prié et ce 
dès l’heure à partir de laquelle il est autorisé de 
prier. Même dans le cas où une synagogue se 
trouve dans le lieu de destination et que prier avec 
la communauté y soit possible, on devra tout de 
même préférer se rendre à la synagogue située à 
proximité  du domicile et n’entreprendre de 
déplacement qu’ensuite.   Rav Azriel Cohen Arazi     
 
Dicton :  La Torah est la clé de la vie éternelle    
                                                    Rav Haim de Volozhin   
 

Chabbat Chalom 
  בחלא   רחל  בת  אסתר  הדסהיוצא לאור לרפואה שלימה של דינה בת מרים,  

בן    ראובן,  תמר  בן  אליהובן רבקה, מאיר בן גבי זווירה,  רפאל  אברהם  ,  קטי
ויקטוריה  פליקס סעידו בן אטו מסעודה,  איזא, סשא בנימין בין קארין מרים,  

שושנה בת ג'ויס חנה, רפאל יהודה בן מלכה, שלמה בן מרים,  שמחה ג'וזת  
נסים בן שלוה,   יוסף בן שרה לאה, אוריאל  בן חנה    אלחנןבת אליז, אבישי 

תר, מרים בת עזיזא,  שלום בן רחל, נסים בן אס  ראריש,  ליזה  בת  רבקהאנושקה,  
חנה בת רחל, דוד בן מרים, יעל בת כמונה, חנה בת ציפורה, ישראל יצחק בן  

רחל מלכה בת    לאלודי  :ציפורה, יעל רייזל בת מרטין היימה שמחה. זיווג הגון
 .ולציפורה לידיה בת רבקה, ליוסף גבריאל בן רבקה, למרים בת רבקה חשמה,  
לבנה  ל של קיימא    זרע   ברכה  שמחה   בן מרדכי  וליונתן   אסתר  בת  לחנה   הצלחה 

אליהו  מלכה בת עזיזא וליאור עמיחי מרדכי בן ג'ייזל לאוני. לעילוי נשמת:  
, יוסף  ח ג'ינט מסעודה בת ג'ולי יעל, שלמה בן מחה, מסעודה בת בלבן זהרה,  

בן מייכה. מוריס משה בן מרי מרים. משה בן מזל פורטונה. שמחה בת קמיר.  
. אמיל חיים בן עזו עזיזה.ראובן בן חנינה,רחל  לייט אסתרמיכאל צ'רלי בן ג'ו 

 . אליהו בן מריםבת מיה, ראובן בן חנינה, 
               
 
 
 

 

 


